
Samedi 10 septembre 2022 SUD OUEST LANGON ET SUD-GIRONDE

s’inquiète comme tout le monde
de l’explosion du prix de l’électri-
cité. Il sait que la solution passera
par la modération et l’autonomie
énergétique. Une question le
taraude depuis plusieurs mois :
faut-il installer des panneaux
photovoltaïques sur le toit de sa
maison ? Une partie de la ré-
ponse est gratuitement apportée
par le Pôle territorial Sud-Gironde.
Le syndicat a développé un outil
pour évaluer sur Internet le po-
tentiel énergétique de sa toiture :
le cadastre solaire (www.pole-
territorial-sud-gironde.cadastre-
solaire.fr). En quelques clics, une
carte interactive sert à visualiser
l’exposition de sa toiture, à esti-
mer la rentabilité et la taille
optimale de l’installation, son
coût, etc. Une première étape
avant de taper à la porte des
entreprises et de solliciter des
aides de l’État.

LE
PIÉTON

HÔPITAUX-CLINIQUES
Centre hospitalier du Sud-
Gironde. Site de Langon, 
rue Langevin. 05 56 76 57 57.
Site de La Réole, 37, chemin 
de Ronde. 05 56 76 57 57.
Polyclinique Sainte-Anne.
Rue Charles-Brannens. Langon. 
05 57 98 03 03.

ADMINISTRATIONS
Sous-préfecture. 19, cours des
Fossés, Langon. 05 56 90 60 60.
Point d’accueil numérique : lundi et
jeudi de 8 h 30 à midi et de 13 h 30
à 16 h.
Mardi et vendredi de 8 h 30 à midi.
Accueil des associations sur ren-
dez-vous par courriel : sp-langon-
associations@gironde.gouv.fr

TRANSPORTS
Citram Aquitaine. Tél. 05 56 43
68 43. www.citram.fr Transgironde.
Tél. 0974 500 033. transgironde.fr
SISS Langon. Tél. 05 56 62 36 03.
sissts@orange.fr SNCF. 36 35
(voyageurs) ou www.voyages-
sncf.com Aéroport Bordeaux-Méri-
gnac. 05 56 34 50 50, www.bor-
deaux.aeroport.fr

URGENCES
Samu/Centre 15. Tél. 15. 
Police/Gendarmerie. Tél. 17.
Sapeurs-pompiers. Tél. 18.
Centre antipoison.
Tél. 05 56 96 40 80.
Urgence mains.
Tél. 05 56 79 56 79.

NUMÉROS UTILES
Allô enfance maltraitée. Tél. 119.
Accueil sans-abri. Tél. 115.
SOS femmes battues. 
Tél. 05 56 40 93 66.
Infodroits. Tél. 05 56 45 25 21.
Don du sang. Tél. 0800 020 793.
Drogue infoservice. 
Tél. 0800 231 3 13.
Sida info services.
Tél. 0800 840 800.
MDP Handicapés. 
Tél. 05 56 99 69 00.
SOS suicide.
Tél. 05 56 02 24 01. 

UTILE

L’incendie de Landiras du
mois de juillet couve en-
core. Après quelques épi-

sodes de pluie bien trop fai-
bles, le retour de la chaleur et
du vent ont réactivé les flam-
mes ce mardi 6 septembre à Le
Tuzan. Quelques hectares de
végétation de surface ont brû-
lé, nécessitant l’intervention
de plusieurs moyens de lutte
au sol et d’un hélicoptère
bombardier d’eau.

Depuis, le secteur est sur-
veillé de près par les pompiers
et une douzaine de bénévoles
de la commune qui ont repris
leur tour de garde. « On a vu
des flammes de trois mètres
mardi », raconte la maire de Le
Tuzan Christiane Benich.
L’élue se veut pourtant rassu-
rante vis-à-vis de ses adminis-
trés à nouveau inquiets. « C’est
un secteur où il n’y a pas de
pins ni d’habitation. »

Dans cette commune,
59 hectares ont brûlé en
juillet. Le feu avait arrêté sa
course vers le sud par manque
de combustible, en rencon-
trant la lande brûlée lors du
grand incendie de juillet 2020.
Environ 300 hectares de pins
avaient été détruits cet été-là.
Ils n’ont pas été replantés de-
puis et ont laissé place à une
vaste étendue de couvert végé-
tal bas.

C’est sur cette lisière où le
feu s’est enterré qu’il ressort
aujourd’hui en surface.Hier,
un camion feu de forêt a été
appelé pour de nouveaux fu-
merons. 

Il est 15 heures environ. Plus
la chaleur monte, plus le vent
se renforce, plus les fumerons
se multiplient. Parfois, des pe-

tites flammes s’allument sur
cette végétation à ras du sol.
« C’est un secteur qui pose des
problèmes à cause du lignite.
Mais il ne présente pas d’en-
jeux importants », rassurent
également les pompiers. Un
second camion est tout de
même appelé en renfort pour
noyer la terre.

Caméra thermique
Le site, marécageux l’hiver, est
compliqué d’accès, barré par
un fossé infranchissable pour
les véhicules. Les pompiers
doivent se déployer à pied en
faisant suivre la lance du dé-
versoir roulant, longue de 80
mètres. Le lieutenant, qui a di-
rigé plusieurs équipes lors du
feu de La Teste cet été, sort la
pioche et creuse le sol fumant.
« Il faut que tout le monde s’y
mette si on veut en finir. »

Mais on ne se fait pas d’illu-

sion. « Le seul espoir que ça
s’arrête, c’est qu’il pleuve bien
et longtemps. Assez pour que
l’eau descende en profondeur
et que la nappe se recharge et
noie le feu par en-dessous. »
Dans un trou fumant, l’officier

enfonce un bâton sur presque
deux mètres de profondeur
consumée par le feu. Le sec-
teur va être délimité par du ru-
ban de balisage pour que per-
sonne ne s’y aventure ces pro-
chains jours.

« C’est ici qu’il y a deux ans
un volontaire de la commune

était tombé dans un trou et
avait été gravement brûlé. Je
ne veux absolument pas que
quelqu’un se blesse à nou-
veau », alerte la maire de Le Tu-
zan.

Lundi,  les pompiers vont
procéder à une reconnais-
sance aérienne avec une camé-
ra thermique. L’objectif est
d’identifier les surfaces sous
lesquelles le feu s’est enterré.
Depuis le début de la semaine,
les fumerons réapparaissent
aussi à Hostens, notamment
autour du lac du Bousquey, à
Saint-Magne, Origne.

Actuellement en vigilance
orange pour le risque feux de
forêt, la Gironde devrait à nou-
veau basculer en risque sévère
dès ce dimanche. « La saison
feu de forêt n’est pas termi-
née », prévient le colonel Éric
Florensan qui commande le
groupement Sud-Est.

INCENDIE DE LANDIRAS

Au Tuzan, le feu de juillet 
couve et brûle encore
Le feu remonte en surface à la faveur de températures plus élevées et du vent. Les fumerons
ont fait leur réapparition, notamment à Le Tuzan où les pompiers sont mobilisés
Jérôme Jamet 
j.jamet@sudouest.fr

Une seule technique, noyer les trous dans lesquels le feu s’enterre. JÉRÔME JAMET 

« C’est ici qu’il y a deux
ans un volontaire de la
commune était tombé
dans un trou et avait

été gravement brûlé »

Plus de 200 personnes étaient
réunies jeudi soir dans le très
beau cadre de l’hippodrome
de la Bidane, à Langon. Et
pour cause. Le Stade Langon-
nais rugby y organisait une
soirée réussie, que l’on pou-
vait « scinder » en deux par-
ties. La première a permis aux
invités de rencontrer Christo-
phe Urios, manager de
l’Union Bordeaux-Bègles, ve-
nu dans le Sud-Gironde pour
présenter les vins du Château
Pépusque dont il est le pro-
priétaire. 

Tout au long de la soirée, les
partenaires du club ont ainsi
pu déguster les différentes
gammes de vins rouges,

blancs et rosés proposés par
ce château du Languedoc.

Il était donc question de
vin, mais aussi, bien sûr, de
rugby. Cette soirée a égale-
ment permis de présenter of-
ficiellement l’effectif du
Stade Langonnais pour la sai-
son 2022-2023. Le timing est
on ne peut plus parfait, car les
Rouge et Blanc lanceront le
championnat de Fédérale 1
aujourd’hui, à 19 heures, avec
la réception de Bagnères-de-
Bigorre, suivie d’une
deuxième rencontre consécu-
tive à Comberlin, dimanche
18 septembre face à Nantes.

Et peut-être qu’à l’issue de
la saison, le Stade Langonnais

recroisera la route de Christo-
phe Urios, car si l’UBB rem-
porte cette année le Top 14, le
manager a accepté le défi de

ramener le Brennus à Com-
berlin. Et pourquoi pas fêter
ça avec du Pepusque…
Jean-Baptiste Lathoumétie

Du beau monde à la soirée du Stade Langonnais
Jeudi, à l’hippodrome de la Bidane, le Stade
Langonnais organisait une soirée partenaires en
présence de Christophe Urios, le manager de l’UBB

Propriétaire du château Pépusque, le manager de l’UBB
Christophe Urios était présent jeudi soir à la Bidane. J-B. L. 
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